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« L’objectif de l’art n’est pas le déclenchement d’une sécrétion momentanée d’adrénaline, mais la construction, sur la durée d’une vie, d’un état d’émerveillement et de sérénité. »


-Glenn Gould.




PRÉFACE


Qu’elle est libre, la plume qui s’envole seule et glisse le long d’une feuille ! Et bien que noire soit son encre, elle lui offre de la couleur. C’est apaisant, même rassurant. Mais un trouble persiste, immobile quand les lettres se dessinent et se suivent, puis fringuant à l’instant où le vers naît.


Ce trouble m’éloigne de mes mots, pendant que ces derniers restent fidèlement accrochés à mes pensées. Mais je veux croire que ce processus inconscient, qui tente sans succès de séparer le langage de mes pensées, est à l’origine de mon amour persistant pour l’écriture. J’ai alors décidé de laisser ces pensées, bien que troublées, s’emporter par l’envol berçant de la plume vers un ciel blanc infini.


Adouci par le pastel du fin trait dessinateur de ma mère, ce recueil est peint entre les lignes autant qu’il l’est écrit. Il n’attend plus qu’à être lu de la même manière, et surtout à colorer les sens et stimuler l’intouchable palpation. Paradoxale expression, il est vrai. Mais parfois, devoir former des mots sur ses sensations et pensées nécessite de distordre le langage, d’inventer des tournures qui ne transmettent pas moins une réalité. Ou du moins sa propre réalité.
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